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● L’aide sociale du point de vue économique

● Bonnes et mauvaises idées

● Évolution des conditions-cadres

● Une aide sociale à la hauteur des enjeux de demain
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● Point de vue économique ?

- Les humains ne sont pas des anges omniscients : 

- motivations propres : biens matériels, autonomie, reconnaissance sociale, 

etc.

- rapport coûts-bénéfices (avantages-inconvénients) : importance des incitations qui 

influencent les motivations

- informations incomplètes : importance des erreurs et du hasard

- Objectif de la société : maximiser la prospérité

- chiffrer tous les coûts-bénéfices ; beaucoup sont subjectifs, sans nature 

économique

- durabilité sociétale, économique et écologique 

 importance de l’équilibre social

- entre les individus, les communes, les cantons, les États
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… L’aide sociale du point de vue économique

● La répartition doit être aussi efficace que possible

- Problème : incitations des bénéficiaires et des payeurs

- Solution : 

- mettre l’accent sur la formation

- distinguer redistribution et allocations, ne pas fausser les marchés

 aide individuelle plutôt qu’aide aux objets

- L’aide sociale est plus qu’une simple redistribution des ressources : 

c’est une aide

- entre argent, incitations et motivation

 système suisse d’aide sociale : forces et faiblesses
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Bonnes et mauvaises idées

● Comment financer ? Comment limiter les incitations négatives ?

- Revenu de base inconditionnel ?

NON ! Voie directe vers la servitude

- Micro-impôt ?

NON ! Exercice d’équilibriste financier absurde

- Impôt sur les successions ?

NON ! Attention aux biais cognitifs

● Qu’est-ce qui fonctionne ?

- impôt sur les revenus réels/création de valeur

- vérité des coûts dans le domaine des transports/de l’environnement
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Évolution des conditions-cadres

● Révolution technologique  disparition du travail ?

- NON !   … situation différente cette fois ? NON !

- amélioration de la formation et de l’efficience du marché du travail

● Vieillissement ?

- Vie active plus longue …

… plus de places pour les jeunes/les personnes moins productives

- répartition de la charge fiscale, baisse des charges salariales

● Libre circulation des personnes avec l’UE ? 

- Problème actuel ne vient PAS des immigrés qui dépendent du filet social

- Problème vient des effets de remplissage, qui touchent les plus faibles

● Migration internationale ?  

- Augmentation de l’envie d’immigrer, baisse des coûts de la mobilité
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● « Légère » amélioration du système actuel : Earned Income Tax Credits

● Plus de mobilité  formation individuelle encore plus importante

 Faire de la politique sociale une politique de formation plus ambitieuse

- permettre la formation continue tout au long de la vie

- développer la formation duale avant 16 ans et après 25 ans

● Un capital de départ plutôt qu’un revenu de base

- CHF 100 000 à 18 ans, constitution du capital avant 18 ans

- Utilisation réglementée :  

- participation aux coûts de la formation ou en cas de coup dur 

- réforme du financement de la formation dès 18 ans

- épargne exonérée d’impôt, aide étatique à l’épargne pour les bas salaires
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Conclusions

● Plaintes dans les hautes sphères

● Un mal nécessaire !

● La Suisse est un cas particulier : climat/institutions politiques de qualité

- pays très riche, ouvert, inclusif

 Danger : se reposer sur ses lauriers, ne pas exploiter les potentiels

 Problème : les solutions ne peuvent pas être reprises « telles quelles »

 Solution : penser par soi-même !


